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N°l - Pamplemousses. 
·Pe nombr.eux essaie. de plantations de pamplemoussiers ont été 
·pour-suivis depuis 1910; ils se sont. généralement révélés très satisfai-
sants. On compte .aujourd 1 hui environ 350 hectares .de. plantations, 'dont 
200 dans la région de Genale, le long du Shebeli où· s~ trouvent les 
·prinoipales superficies cultivées. Les plantations sont réparties ep un 
grand nombre d'entreprises (iB dans la seÙle région de Genale), le 'prin-
cipal producteur étant la SNAI (Societa Nazionàle per l'Agricoltora e 
1 1 Industria) dont la production s'est élevée en 1964 à 368 tonnes. 
La production·actuelle totale atteint environ 1.000 à 1.200 
tonnes, ·dont :2oo·à 300 sont·~exporté~s chaque anriée ·vers l'Italie, le 
reste: étant vendu .sur pla~e. Selon ie rapport ICA (a)·, les' marchés 
d! exportation se porteraier:~:t;. : a~quéreurs de ·· quanti tés plus importantes 
·ai l'on pouvait parer à l'insuffis~nce d~~·moyens de transport maritimes 
et de la commercialisation. 
. \. .: ' ; ' . . . ~· . - . . 
Les~superficies cultivé~s et le~ productions ob~e~ues sont· 
:infimes·, si on les rapporte à 1 1 ensemble des .. cultures ét 'çles' exporta-
tions ·somalienne-s, dont elles J;le consti tuen~ environ: qu'lin p9\ir m'ille. 
c'est d 1 ailleurs dans oet.te m@rne proportion _que l'es exportatio'ris ·soma ... 
liennes participent aux _exportations mondiales dé pamplemousses · · ·. 
(273. 000 tonnes· en 1964). Cett~·- i~porta~ce d~risoire ne.· .àoi t pas ;.c~pen­
dant ~tre imputée à une -t'lp8.pa.'Qité-foncière de 1 'agricultUre somat;i.~ 
qui se prête .au contraire ®ns' 'l-es. ~ei,lleUres conditions à. la èurtU:re 
du pamplemousse. Elle est .due simplement ~- la _longueur. du cycl.e végéta-
tif des pamplemousmiers, qui impose l'immobilisatio~ d'actifs importants 
avant l'entrée en rapport des terres aménagées: les arbres ne donnent 
un plein rendement qu'à partir de.la seizième année. On comprend dès 
~ors que l'histoire mouvementée et les vicissitudes politiques de la 
···somalie depuis le début du siècle aient incité les agriculteurs à pra-
tiquer des cultures à rapport beaucoup plus immédiat, telles que le 
coton, la banane et la danne à sucre. 
Il faut signaler, en revanche, l'existence de plans d'expansion 
de cette culture : ainsi la SNAI projette l'aménagement de 500 hectares 
de pamplemoussiers autour de ses· plantations de canne à sucre. Le pro-
jet d'irrigation de l'ICA. (voir § 121) prévoit quant à lui la plantation 
.. ,·de 400 hect~res de pamplemoussiers dans la vallée du Juba. Enfin., le 
rappo~t Ital~onsult propose l'attribution de 2.000 hectares à q~t~e 
(a) International Cooperatipn_ Adm~nistration Inter-·Ri ver Ec'onomic 
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culture~ C'est sur ce projet, parfaitement réaliste, qu'on s'est basé pour 
préconiser la création d'une industrie de jus de pamplemousse. 
En fait, si le difficile problème de financement pouvait @tre ré-
solu, des étendues beaucoup plus vastes pourraient être consacrées ·aux pam-
plemoussiers • .Etant donné la qualité du fruit local, un tel développement 
semble en effet la solution tout indiquée au problème soulevé par l'affai-
blissement du-secteur bananier, et un excellent moyen de promouvoir les 
exportations. de la Somalie. 
612.- La demande. 
Jusqu'à présent, l'Italie a été pratiquement le seul débouché pour 
les pamplemousses somaliens qui ont couvert la quasi-totalité des besoins 
italiens jusqu'en 1963. Dans la suite, la stagnation de la production so-
malienne a obligé les importat~urs italiens à recourir à d'autres sources 
d'approvisionnement. Bien que les importations en provenance de la Somalie 
se situent en 1965 au même niveau qu'en 1960- quand la Somalie assurait 
cent pour cent des besoins italiens en pamplemousses-, ils n'en couvrent 
plus maintenant que vingt pour cent. On voit donc que si les possibilités 
d'exportation vers l'Italie sont grandes, elles ne sont pas utilisées. Le 
marché italien n'est d'ailleurs pas le seul débouché pour le pamplemousse 
de Somalie : si la production devait en être fortement accrue, l'associa-
tion à la C.E.E. donnerait à la Somalie un accès assuré à tout le marché 
dtEurope occidentale. On soulignera d'ailleurs, qu'il s'agit beaucoup plus 
d'augmenter les livraisons à un ma~ché en expansion que de se substituer 
aux fournisseurs actuels - que les producteur.s somaliens sont d'ailleurs 
parfaitement à même de concurrencer, en raison de la qualité et du prix 
de revient de leurs produits. 
La demande d'agrumes se développe régulièrement depuis la dernière 
guerre, et ~~ demande de pamplemouss~notamment connatt une expansion tout 
à fait remarquable, particulièrement sur le marché européen depuis. 1958: 
Tableau 612.a. 
Importations mondiales d'agrumes (milliers de tonnes) 
1948-1952 1958 1964 
Oranges et m~ndarines 1.612 2.455 3.580 
Pamplemousses 1::20 154 27} 
dont Europe 64 99 201 
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On a moins de .·cl~~·es. sur le marc~ .du Ju~ de pamplemousse 
proPrement d.it P,our la bonne ·raison que, Pratiquement inexista:nt· avant 
1960, ce marché n'.est 1 t obJet. de_ reièvés statist:tquee que depuis; ~quel­
ques . année.s. Cette remarque s'applique d 1 ailleurs' à 1 1 ensè~ble des jus 
de fruits, dont~la oommerciali$&tion 'n'a .Vraiment pris sori·essor ·qu'a-
près 1950. M8me .. après 1960, la 'plupart des statistiq~~s ci-onfondènt en-
core sous une m~me rubrique les jus de citrona, d'oranges et de ·pam-
.. pl emousses. La çiistinction ent~e jus d ''àgrumeS: et jus de pomm~·, -ananas, 
'abricots,etc. "est elle-m3me rarem~nt présent~e. Dans l'impossibilité de 
pr~ciser l'év~lution de ia coneommation de.ces produits, on se contente-
ra de noter que pour 1 'année 1965, les ·importation~{ de jus·· de fruits 
par.·le$ pay~ européens .. de l'O.C.D .• E. s'élèvent à 82 millions de dollars. 
Pour la Somalie, l'intér.$:t .principal de· la. fabrication induS"-! 
J trielle de jus tient à.la pÔssibtlité d~ conserver'ie produit et d'en 
étaler·la vent~.tout aù long de l'ann~è; ce qui libèr~ les·prix des 
variations _sais~nnières. dues . à .1 '~i ter-~nce- .<i~s ré col tes. et o~,s péri o-
. :· des de soudure •. D' ~utre ;part~ la possibil~té d' a.pprovisidnner régulière-
ment les. m~c)lé:s d'export-ation_ et les circui t's dè .. distribution dans les 
.. pays achete~~ facilite'· 1 'éduc.~tion. du· conso~ateUr et 1' inté~àtion 
défi~itive du_produit dans ia consommation lndiv~du~lle, co~e- on le 
_. 1·constate -déjà aujourd'hui aux Eta~e-Upis·: et ez:1· Eur_ope occidentale. 
r',: \ 
~ 62.- LES PRIX. ; .. ;·, .... . . ·'· 
Actuellement, le 
1~~mplèmoussè coat~· r·endu port italien, 1.368 
shillings somalis .la tonn~. r~e prix FOB à.u èlé':Pai-t d'u port somalien s'é-
lève à 1.000 shillings environ. A. vrar' (iire, le coût du produit ·FoB 
ne dépasserait pas, théoriquement, 581 shillings, mai_s une. marge im-
portante est prévue pour couvrir la perte encowue par le~f' producteurs, 
forcés de vendre sur le marché local, à 350 shillings la tonne, d'im-
.porta.ntes quantités de fruits qui.,'. faute d'organisation commerciale, 
n'ont pas accès aux marchés extérieurs. 
En 1' absence de calculs effe.ctués par les producteurs eux-
-m@mes, une décomposition théo~ique du prix de revient, établie par 
-Ita:lconsult): estime le cotît de production à 256,4 'shillings le tonne 
.. {production, .. +.~.v_age, stoekagé)', les opérations de triage; empaquetage, 
transport et .embarquement coatant environ 325 shillings par 'tonne, donc 
au total un prix FOB de 581,4 shillings~ On peut douter 'que cette esti-
mation· soit conforme à la réalité, les prix de vente ·a.ct\lels étant en 
tout cas co-nsidérablement plus élevés." Mais, étant donné la. productivité 
élevée que l'on peut attendre d~s plantations nouvelles, ce montant 
peut @tre retenu comme pPix d'achat du pamplemousse par une usine de 
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D'une part, les superficies seront plus vastes : sur 2.000 hec-
tares, les travaux d'entretien (désherbage, taille des arbres, contrôle 
antiparasitaire et lutte èontre les insectes, etc.) peuvent ~tre confiés 
à des équipes spécialisées et disposant du meilleur matériel. D'autre 
part, dans la vallée du Juba, où ces plantations devraient ~tre aména-
gées, les possibilités d'irrigation sont meilleures, partant les rende-
ments plus élevés et la récolte plus étale à travers les saisons. On 
peut donc.espérer un substantiel abaissement du prix de revient à la 
tonne. On s'est arr@té cependant, pour l'achat des fruits par l'entre-
prise de transformation, au prix de 280 shillings la tonne, ce qui ne 
pèche certes point par ex:.ès d 1 optimisme. 
Le prix de vente du jus de pamplemousse, couramment pratiqué 
sur les marchés européens pour le jus concentré à 55° Brix (a) (rapport 
de poids du concentré final par rapport au jus résultant de l'extraction 
= 16%), stél~ve à environ 7.300 shillings somalis par tonne. Le prix 
de vente ex!usine peut donc être fixé à 7.300 moins 4% (CIF), soit 
7. 00.') shillings. Le prix du jus concentré étant supérieur à celui du 
jus non concentré (puisq~'il contient, par litre de jus, environ six 
fois plus de "matières sèches"), la part des différents cofits de trans-
port y est beaucoup plus. faible que pour le jus non concentré • dont on 
devrait transporter un tonnage et un volume de 5 à 6 fois supérieur 
pour un même contenu en mati-ères sèches. On a donc estimé que l'ensemble 
des frais CIF serait considérablement abaissé; sur base de la décom-
position de ces frais, telle qu'elle est présentée par le ~JtH. Hen-
drikso~ pour les bananes (b), on a évalué que les frais CIF n'inter-
viendraient plus que pqur 4% dans le prix de vente sur les marchés 
européens, contre 10% environ pour le jus non concent1,é. 
63.- LA CAPACITE. 
La création, en Somalie, d'une installation d'extraction et 
de concentration du jus de pamplemousse est en fait subordonnée à 
l'extension des superficies actuellement consacrées à cètte culture. 
En effet, l'entretien d'une organisation commerciale efficiente et la 
nécessité d'assurer un rythme de production relativement élevé pour 
amortir l'équipement requièrent un approvisionnement minimum, soit 
25 à 30.000 tonnes de fruits par an. Dès lors, il sera nécessaire 
(a)·Le degré ~ix donne le pourcentage de matières sèches contenu~ dans 
le jus concentré. 
(b) Dr.K.H.HENDRIKSON, "Feasib111ty Report on the Production of Banana 
Powder in Somalia 11 , Frankfurt am· Mein, 1966. 
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d'aménager 2.000 hectares de plantations environ, produisant 50.000 
tonnes par an, étant entendu qu'une partie de la récolte est exportée 
comme ·telle. Encore que cette superficie suffise . à rentabiliser 1.' en-
treprise, ·elle reste· bien ·en deÇà des possibilités de la Soma~ie; on se 
rappellera:· à cet ég8.rd que 1 'ICA· e·stime à 160.000. hectares les superfi-
cies cultivables rien que dans la basse vallée du :Juba •. 
Des 50.000 tonnes de fruits produits à maturité, une partie 
sera exportée, une autre vendue sur place et le reste, soit. environ 
: .27.000 tonnes de fruits de moindre qualit:é ou de moins belle apparence, 
transformé en jtis concentré pour l'exportation. Pour intéressante 
qu'elle· soit, l'exportation de fruits frais gagne à ~tre complétée par 
la production de jus, qui présente l'avantage de valoriser des fruits 
·rion exPèrtabl'e·s comme teJs, d 1 échelonner les ventes au cours de 1 'année 
et d'aésurer dès lors une utilisation plus régulière du matériel de 
· · transpo~t et du :té seau commercial. 
·Le projet ici présenté· doit @tre considéré. comme un proj.e.t .. ; 
témoirt des possibilités conjointes de développement agricole et indus-
triel. :La' capaéité proposée est un minimum calculé. de-.manière à. assurer 
à l'investîssèment une rentabilit~· satisfaisante. En principe~ il.se-
rait soUhaitable de promouvoir l'aménagement de plantations o'agrumes 
bèaùcoùp pius:vastes eu égard aux avantages'comparatifs de l'agri~ul~u­
re somalienne dans ce domaine. Mais 1 1 agrurnicul ture se heurte à tin 
difficile problème de financ·einent, d1Î à rla longue matura:tib.P des plants 
qui ne donnent leur plein rendement qu·' à. partir de la seizième année, 
le rendement obtenu à la dixième anné.e l~tan:~ encore d~risoire (5%· dt\· ren-
dement maximum). Ce problème peut @tre partiellement résolu pendant.les 
. . 
premières années par des cultures intercalaires telles que les arachides, 
les haricots et d'autres légumes. Il reste que la réalisation du projet 
est soumise aux possibilités d'obtenir des pr@ts d9nt le remboursement 
puisse s'effectuer après une période de gr~ce assez longue. Ce problème 
sort du cadre de cette étude, mais 11 est bien évident que sa solution 
est primordiale pour l'extension des plantations et la dimension de 
l'industrie de transformation. Dans le projet ci-après, deux capacités 
ont ·été envisagées, qui ne diffèrent que par le nombre de postes de 
travail (un poste de dix heures pour la première et deux pour la seconde). 
Pratiquement, il ne se pose pas de problème de choix entre ces deux 
capacités : seule la seconde est rentable. Cependant, on pourra se conten-
ter de la première pendant les quelques années qui précèderont la pl ine 
maturité des plantations, période d'essais au cours de laquelle l'appro-
visionnement sera limité, mais en croissance continue. On peut esPérer 
récolter 8.000 tonnes la douzième année, 18.000 tonnes la treizième, 
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de .la seizième à la trente-cinquième année et au delà. Il apparatt donc 
que les premiers essais pourraient avoir lieu au cours de la·douzième 
année et la production à pleine capacité (deux postes de travail) à 
partir de la quinzième année. 
64.- LA LOCALISATION. 
La loca.lisation de 1' entreprise est liée à celle des plantations. 
Actuellement le pamplemousse est produit dans les deux vallées (Shabeli 
et Juba) mais principalement le long du Shebeli, près de Genale. Ceci 
donne apparemment un avantage à cette région, dans la mesure où la pro-
duction existante permettrait une mise en oeuvre plus rapide de l'entre-
prise projetée. En fait, les 500 tonnes qui y sont produites ne suffisent 
pas à avancer le démarrage de l'usine, ne serait-ce que de six mois. Les 
nouvelles plantations peuvent donc @tre créées là où s'étendent les 
meilleures terres, c'est-à-dire notamment, là où l'irrigation est la 
plus régul.ièt>e. Dans ces conditions, la vallée du Juba, et particulière-
ment la région étudiée par l'ICA est tout indiquée pour la réalisation 
du projet, que ce soit dans le cadre défini par l'ICA ou en dehors de 
celui-ci. Les plantations actuellement existantes continueraient alors 
à exporter une partie de leur production sous forme de fruits frais. 
L'usine elle-m~me sera implantée au sein même des plantations 
le long du Juba, en raison de ses propres. besoins en eau- ici mieux 
satisfaits d'ailleurs que dans la vallée du Shebeli, au débit plus 
irrégulier. 
·1--· 
. ~ ' 
':. . .. ~ . 
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1·. 'Investissements Capacité A Capaoité B Vnl'tes. milli:ers Unltés m1111ers 
physiques sh.so. physiques sh.so. 
1.1 Terrains 7 .000m2 56 7 .000m2 56 
1.2 Mtiments 
stockage et froid 800m2 400 !.600m2 Boo 
ateliers de fabri- .... . ... 
cation :;.o00m2 1.710 3.000m2 . '. 1. 710 1 
bStiments adminis-
tra ifs et sociaux 4o0m2· 172 400m2 172 ' .. ' 
. ,, ..... -·-·- -- . 
Total 2.282 ' 2.682 
1.3 Logements p.m. p.m. 
1.4 Equ~pements. 
Matériel fixe . . 
-réception1 stockag~ 169 1Ê59 
·.-nettoyage~ calibra ... 
ge., extraction 661 )661 
-affinage,concen-
tration 1.111 1.111 
-emboitage et dive ~s 423 423 
-froid f 388 '388 
-laboratoire,trai-
! 
ternent eaux. 39 ,. '. 39 
-chaufferie 352 ... 352 
-extraction huile 252 . ' 2.52 
-traitement déchet~ 714 714 
-équipement élee-
trique 286 286 
Total 4.395 4.395 
1 
Matériel roulant . . 
-camions 3 102 4 136 
- ~.B.!lJionnette 1; 17 1 17 
-voiture service ' . .. . l"- .. 17 1 17 
Total 136 170 
f.'Ja.tériel bureau 
et social :;6 50 
-
: 
Prix CIF port somalien 
(lQ% du prix FOB} 
Montage, engineering 
(15% du matériel FOB) 
Co~t total des équipe-
ments installés 
1.5 Stock pièces de rechan-
ge 
10% sur équipements 




produits finis (lmois) 
total fonds de roulemen~ 
1.7 Frais de premier éta-
~lissement. 
3% sur équipements 
installés et bâtiments 
1.8 Frais de formation 
personnel 
10% sur salaires et 
appointements 
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Capicité B 
um-.;es m-rrrrers unJ.-.;es ml.L.Llers 












1.9 Tableau récapitulatif des 
·investissements 
· 'Terrains· · 
~timents 
.. 
" · · · Equipements .. 
~· 
Stock pièces rechange 
Fonds de roulement 
Frais de premier .. 
établissement 
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Capacité A Capacité B· · ··-"· 
milliers milliers 
o'h on .,..'h· .,.;... 
.. ,. . . 
56 56 









238. '_.: ·252 
., 








2. Frais d'exploitation 
2.1 Matières premières et 
emballages 
-agrumes (280sh.so/t.) 
- fûts de 200 litres 
(jus)(40sh.so/pc) 
- caisses de ramassage 
(4sh.so./pc) 
- fûts de 200 litres 
(huile)(40sh.so/pc) 
- sacs papier kraft 




2.2 Energie et matières de 
consommation 
Energie électrique : 
560 1{11lf par tonne finie 
(0,45sh.so/ltW) 
Combustible fuel 
900 kgs par tonne finie 
(0,29sh.so./kg} (a) 
Eau douce 
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Capacité·~ Capacité B 
Unités milliers Unités milliers 
physiques sh.so. physiques sh.so. 
~ 
13.750 t. ,.aso 27.500 t. 7.700 
4.125pc. 165 8.250pe. 330 
3.000pc. 12 6.000pc. 24 
104pc. 4 208pc. 8 
55.000pc. 55 ~lO.OOOpc. 110 
~ 
4.086 8.172 
462.000KWH 2o8 g24.000KWH 416 
742.500kgs 215 ~.485.000kgs 4::;1 
57-750m3 95 L.15.500m3 190 
518 1.037 
(a) Compte tenu d'une baisse du droit à l'importation de 40 sh.so./hl à 
4sh. so ,..b1. 
1 
1 
-;.;! t -~ .. , .-Ji .... ~ .. \ -·~.., :--9~ ,. :~: \T; '. t:.•·'( ... ' 'J • ~. - '... • • ...... ~~~ 
• 1 • •• 
. ... 
- -11 ... 
Capacité A 
Unit~s PbYsi-ques · 
MOE MOS 
2.3 Personnel 
·Personnel administra- .. 
-· tif 
- directeur 1 
- employés permanents 1 
'L 4 
• employés saisonnier~ 6 
Per~onnel de fabrica-
ti on 
- chef de fa~ication 1 
• oontremattre et la-
bor antin 3 
- chef d'équipe ·a 
- ouvriers qualifiés 6 
- ouwiers spécialis~~ 6 
- mano~uvrçs: (saison- '0 ni ers) 
Personnel entretien 
- chefS d'équipe 1 
1 
- ouvriers qualifiés 2 
- manoeuvres perma-
nents 2 
TOTAL 7 65 
~ . . 7~~ 
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Capa ci té. ·B · · 
!milliers ~nités pnys1- milliers 
sh.so. ques sh.so. 
MOE MOS 
' 
84 1 84 
60 ···i 60 
36 4 )6 ' .. 
35 8 34 
.. 
84 1 84 
''180 3· .. -. "180 
48 8 48 
22 6 22 
29 6· 29 
:;6 45 54 
60 1 60 
6 1 6 
7 2 7 
4 2 4 
681 7 82 7o8 
89 
:;40 354 
2.4 Matières d'entretien 
3% sur équipements installés 
1% sur la valeur de construction 
Total 







lo% ues salaires et appointement: 
2.6 Amortissements : 
- b~timents (20 ans) 
- équipements (10 ans) 
- matériel roulant (3 ans) 
- matériel bureau et social 
(3 ans) 


















2.7 Tableau récapitulatif des 
frais d'exploitation 
Matières-premières 
Energie. et matières de 
consommation 
Personnel (6 mois) 
Matières d ~.entretien 
FT~is d'âdministration 
'Amortissem~nt s. 
: t~. • M: ~ 0 ; 
TOTAL 
- 13 -
'' -, ··.' '1 .,. 
13.084~!1/.B/66-F. 
Somalie. 
·.W0 l- Pamplemousses. 
Capa.ci~é B 
' \ ~-"' ," ,-' . 
Capacité A 
milliers sh.so. milliers sh.so. 














3. Chiffre d'affaires~ 
CAPACITE A : 
13.084/VIII/B/66-F. 
Somalie. 
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825.000 litres de jus concentré à 7 sh.so./litre : 
20.700 litres d'huile à 10 sh.so./1itre : 
5.775.000 sh.so. 
207.000 sh.so. 
330.000 sh.so. 1.650 tonnes de matières sèches à 200 sh.so./tonne 
Total 






Profits (a) : 
CAPACITE A 530.000 sh.so. 




'660 •· 000 sh. so. 
12.624.000 sh.so. 
(a) Il s'agit des profits bruts, avant déduction des taxes, imp6ts, intérêts 
et charges diverses. 
,·•t., 
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dont devises (I.D) 
soit en % 
dont monnaie locale 
soit en % 
5.2 Frais d'exploitation 
dont devises 
soit en % 
r dont monnaie locale 
~. scii t en '% 
;; . ,. ~ . . " ~ 
5.3 Economie. annuelle de devis~s (E.D) . . 
production valorisée au· prix CIF{a) 
- partie des frais d'exploitation 
payée en devises 
5.4 Nombre d'années nécessaires pour 
récupérer la partie de l'investis-
sement faite en devises : ~ 
E.D 
5.5 Nombre d'emplois créés 
5.6 Coùt de l'emploi créé 
5.7 Seuil de rentabilité minimum (en% 
de la c~pacité théorique) sans tenir 
compte des charges financières, des 
taxes et imp6ts divers 
5.8 Sensibilité à la conjoncture 
Frais fixes 
Frais fixes + frais variables 
(a) 8sh.so./litre. 
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Capacité A Capacité B 
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Capacité A Capacité B 
milliers sh. milliers sh. 
so. so. 
5.9 Rentabilité de l'investissement 
Profit 5% 18% 
Investissement '' 
5.10 Rentabilité du chiffre d'affaires 
L 
CA 8% 17% 
5.11 Co~fficient de capital 
Investissement 
C.A 1,5 0,9 
5.12 Valeur,ajoutée locale 4.992 10.498 
5.13 Valeur ajoutée locale 
Investissement 49% 89% 
'\ 
' l - ~.-:- 'r' ~ ) ' -.; ' ' '.'-,,_,-,-.,.·, -~--' 1 - ; l j ' \ ~ ' ~ . : ~ ~ • • 
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N° 2 - Poud«e- de bananes 
P 0 U D R E D E B A N A N E S 
Source: La monographie et l'étude de rentabilité présentées ci-
dessous sont adaptées de l'étude du Dr. HENDRIKSON, K.H., 
Wi~haftsprüfer, Feasibility Report on the Production of 






N° 2 - Poudre de bananes. 
Ce projet se présente comme une des solutions à envisager 
en oe qui concerne le.problème de l'économie bananière. Ce problèm~. 
a été exposé sous ses différents aspects dans les chapitres préoé~ 
dents; 11 n'est que d'en rappel~r ici les grandes lignes: 
- les exportations de bananes de Somalie sont en passe de perdre 
la protection.artificielle dont elles bénéficiaient jusqu'à présent 
sur le march~ italien qui constitue leur unique débouché. 
- le prix C.I.F. Europe de la production somalienne est sensiblemen~ 
plus élevé que celui des concurrents pote~tiels, à moins d'une im-
prob~ble adaptation des coats de production et de transport J la 
Soma~ie est donc menacée d'une contraction drastique de ses exporta-
tions. 
- étant ~6~né l'importance considérable des bananes dans l'économie 
nationale~ une crise dans c~ secteur aurait poùr conséquèn9e un re-
. cul ca tas~ro·phique du ni veau de vie de la na ti on.. . ... · 
La solution fondamentale au problème des bananes est à re-
chercher du côt.é d'un-e reconYersion agricole axée sur 1 ~amélioration 
.. des cultures existant·es et l'introduction de· spéculp.tïo~s nouvelles 
·dans la zone .~•irrigation privilégiée de "l 'Inter .. Ri..'V:eru (cfr. les 
grandes ligne~ de ce programme au chapitre Z). Mais il faut conve-
nir avec réalisme "qu'une adaptation structurelle de cette ampleur 
s'étendra sur des temps opératoires démesurés par rapport à l'éché-
ance du problème· bananier. Il convient donc de rechercher des sc-·· 
lu ti ons d'urgence capâbles d'aménager. la. transi ti on et d.e s'insérer 
harmonieusemen~ dans la réorientation générale de 1 1.agriculture so-
. malienne. 
Dane cette optique, une mission de la Communauté Economique 
Européenne a recommandé récemment la création d'une station agrico-
le de multiplication. Cette station sera installée da~la zone agri-
cole située au sud-ouest de Mogadiscio, dans la dépression alluvion-
naire du Shebeli. Elle aura pour but : 
- l'installation de pépinières pour un programme de pamplemousses 
en liaison avec ce programme la présente étude recommande l'érec-
tion d'une usine de jus de fruits cfr. dossier n° 1 en annexe); 
13.084/VIII/B/66-F. 
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-La multiplication des variétés de coton adéquates et l'exécution 
des essais culturaux nécessaires; 
- la multiplication des semences d•arachides en complément du pro-
gramme coton; 
la démonstration de méthodes culturales adaptées à la région; 
toute autre action de vulgarisation agricole nécessaire. 
A partir de cette station,et selon les besoins,pourront 
être créées des stations complémentaires ou d'autres installations, 
notamment dans le aas-Juba. La station prévue utiliserait pour le 
programme de multiplication et de diffusion,les variétés produites 
par la station de recherches agricoles du Gouvernement à Afgoi, ac-
tuellement confiée à l'Université du Wyoming. 
Dans le Nord, la diversification agricole pourrait être a-
morcée par la·création de plantations de palmiers et dat~iers ~ur 
une superficie de 1.000 hectares en Mijurtinia (Alula), si des re-
cherches hydrobiologiques préalables donnent des résultats positifs. 
En même temps qu'une diversification de la production agri-
cole est recherchée pour donner une assise plus large à l'économie 
nationale, il convient d'attaquer de front le problème bananier pour 
éviter que les soubresauts~ aui risquent de se produire brutalement 
dans ce secteur,n'entravent la reconversion structurelle. 
Dans cet ordre d'idées, il faut s'efforcer de réduire le 
coût des bananes somaliennes à un niveau qui soit en rapport avec 
la contrainte internationale,tout en recherchant de nouveaux débou-
chés par la valorisation industrielle. C'est dans cette dernière 
perspective que se place le projet d'une usine de poudre de bananes 
présenté ci-dessous. 
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61.- ETUDE DU MARCHE 
La pqudre de bananes est un produit neuf, pour lequel 
il n'existe pas de données de èonsommation antérieure-permettant 
d'établir une expression des ventes prévisionnelles. Les seules 
sources utilisables pour. évaluer .. ~.e .. marché futur sont .les opinions 
émis~s par les industriels spécialisés dans la production oû la 
commercialisa ti on de produits ·similaires. Les experts qui ·_ont ré-
alisé l'étude de rentabilité de l'usine,disposaient d'étuqes de 
marché établissant la possibilité d'écouler environ 4.000 tonnes 
de poudre de bananes en Europe,.à .. co.nditio_n q~e le pr~d_uit corres-
ponde aux spécifications suivantes : 
- pc~ de différence de goût par rapport aux bananes fratches; 
- u~ aspect ~ppétissant avant et après la préparation; 
- un faible taux d'hygroscopicité afin d'abaisser le coQt 
d'emballage; 
- un prix de gros n'excédant pas 9 shillings so. le kilo. 
Si ces conditions sont remplies, un débouché peut être 
trouvé auprès : 
- des industriels qui produisent des aliments pour nourrissons, 
de ta crème en 'poudre, de·s boissons et des crèmes glacées; 
- des lignes aérit?nne~·-·et mari times· :-qui sont désireuses d' élimi-
ner 1 'ehcombromen t dés produ.i ts· frais; ~ · 
- qes pc ti ts producteurs de cr~mes glac'ées· (ca-fés, milk~bars, etc ••• ); 
des ménages·. :: 
Malgré les assurances apportées par ces études de marché, 
il convient de faire ici la réserve que des débouchés suffisants et 
réguliers pour la poudre de bananes ne pourront être considérée 
comme acquis que si les conditions suivantes sont observées : 
- q~'une firmè de distribution européenne garantisse l'écoulement 
du prodn.i t; 
- que le processus de fabrication ènvisagé ne présente pas de diffi~ 
cultés techniques dans les conditions de fonctionnement spécifi-
ques de la Somalie. 
62.~ E,g!X DE LA N.AT.IERE PREMIERE LOCALE· ET ·PRIX DU· PRODUIT FINI 
Prix rendu usine d'une tonne de banane : 280 à 330 sh. 
(le prix retenu dans le calcul de rentabilité est 330 s~la tonne). 
- 4 ~ 
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Prix rendu port allemand d'une tonne de poudre de bana-
nes 8.750 sh. 
~rix ex-usine d'une tonne de poudre de bananes 7.875 sh. 
63.- EXAHEN DE LA SITUATICN DANS LES PAYS LIHITROPHES 
Nulle production de poudre de bananes n'a encore été ten-
tée en Afrique. 
64.- LOCALISATION, DIMENSION, PRODUCTION 
a) Localisation 
L'usine devrait être érigée près de Genale, à 100 kilomè-
tres au sud-ouest de Mogadiscio. Ce site dispose d'une nappe aqui-
fère souterraine susceptible de fournir l'eau nécessaire pour le 
processus de déshydratation des bananes. D'autre partt la région 
est équipée d 1un réseau routier convenable et est reliée aux ports 
de Merca et Mogadiscio. 
Il faut noter à ce propos que si le site de Genale est re-
tenu, le trafic par les ports de Merca et Mogadiscio serait grande-
ment amélioré grâce à la substitution de produits aisément manipu-
lables aux bananes fraîches plus difficiles à traiter. Quant à l'ex-
portation de fruits frais, elle se .ferait à partir de la zone bana-
.nière du Bas-Juba qui sera bientôt reli~par une bonne route au 
nouveau port de Kisimayo, bien mieux équipé pour ce genre de trafic 
que les ports de Iviogadiscio et Merca. 
Une usine d 1une capacité de produetion annuelle de 2.000 
à 4.àoo tonnes de poudre semble la plus indiquée. Une plus petite 
dimension ne serait pas rentable et resterait en deçà des possibi-
lités d'écoulement, tandis que la réalisation d'une unité plus im-
portante présenterait des difficultés techniques et diminuerait la 
rentabilité de l'entreprise eu égard à une relation moins favorable 
entre l'offre et la demande. 
La capacité de production du présent projet·est· de 3.640 
tonnes de poudre par an. 
.-~ .... :··: -\, ·.:.t? 
!' 
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Le processus de production envisagé consiste à déshydra-
ter les fruits et à les réduire en poud~e, ce qui permet des éco~ 
nomies de p9ids, d'emballage, de stockage et dè transport. 
La déshydratatioh s'opère dans des tours' de 70 mètres de 
haut d'une papacité d'évaporation de 2.000 .litre.s d'eau par heure. 
Apris une premiâre déshydratation, le produit semi-séché est ache-
miné vers un autre sécheur où il est porté"au degré de déshydrata-
tion requis. Le p·rodui t fini est candi tionné en emballages métal-
. liques. Il faut environ ·,3o.ooo. tonne·s de bananes fra:l:ches. pour 
obtenir 3.640 tonnes de poudre. Cette.quantité est dès maintenant 
disponible dans la région du Shebeli (Afgoi; Genale) ··comme dans la 
région du Juba. 
~.- ·,;·;-T~-~~;: 
r ,. 
65.- ETUDE DE LA RENTABILITE 
I. INVESTISS~IviENTS 
11. Terrains : 60.000 m2 
12. Bâtiments 
13. Logments p.m. 
14. Equipements 
Tours de séchage 
Chaîne. de préparation 
Chaîne· d'emballage 
.. 6 -
Prix FOB Europe (y'coffipris .. Engineering 
et montage 
CAF port· Somalien (10 %) 
Sous·-total (a) 
Chaudiêres et groupe électrogêne 
Réservoir à fuel 
2 puits et forage à 80 m de profondeur 
Pompes et réservoirs à eau 
Equipement de laboratoire 
1}. 084/VIII/B/66-F. 
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Atelier d'entretien et de répâration 








Equipement de manutention 
Conditionnement d'air 




Matériel de bureau 




voiture service : 3 
camionnette : 2 
camions : 2 
Prix FOB Europe 
CAF Somalie 
Sous-total (d) 



















15. Stock initial de pièces de rechange 
16. Fonds de roule~ent 
13. 084/VIII/B/66-F.,. 
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Matières premières 10 jours (330 sh./to~~ 
ne) : 1.000 tonnes bananes 330 
Fuel 3 Mois 
: 500 tonnes fuel oil 
: ~00 tonnes diesel oil 
Produits finis 1 mois 
Fournitures 3 mois 
Total 
17. Frais dè.premier établissement 
3 % sur bâtiments 
3 % sur équipements installés 
T9tal 
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19. Tableau récapitulatif des investissements en milliers de shillings 
somaliens. 
r-----------------------+----------·-




Stock de pièces de rechange 3.110 
Fonds de roulement 3.831 
Frais de premier établissement 
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II. FRAIS D'EXPLOITATION 
21. Matières premières . 29.120 tonnes d~ ba-.. 
nan es (330 sh.so/Ton· 
ne 
22. Energie, matières de consommation, entre-
tien 
. ' 
Emballage : 0,44 sh/kg poudre de 
bananes 
Fuel pour vapeur 











Personnel somalien : 182 
Personnel expatrié : 21 
TOTAL 
24. Cfr. 22. 
25. Frais d'administration 





Matériel de bureau 
TOTAL 
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27. Tableau récapitulatif des frais d'exploitation en milliers de 
shillings somaliens. 
Nature des frais 
Ha ti ères premières 9.610 
Energie, matières de consommation, entre-
tien 5-305 
Personnel 2.580 
Frais d'administration 258 
Amortissements 3.623 
TOTAL 21 .• 376 
' ' '1 ••' J,'r ~ 
··,' 
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III. CHIFFRE D!AFFAIRES 
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3.640.000 Kg x 7,875 sh. so. = 28.665.000 ah. 
IV. RESULTATS 
Prix de revient 21.37 i.ooo : 3.64o.ooo ~g = 5,87 sh. so. 
v. PROFIT 
28.665.000 sh - 21.376.000 = 7.289.000. 
·." 1 ', ' ·, ~ 
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VI. RATIOS 000 sh. so. 
1. Investissements 54.920 
dont devises (I .D.) 31.538' 
soit en % 57 
dont monno.ie locale "' 23.382' 
soit en % 43 
21.376 2. Frais d'exploitation 
don t' devises ... ' 8.545 .,, .. 
soit en % 
dont monnaie locale 
soit en % 
3· Economie annuelle de devises (ED) = 
chiffre d'affaires des exportations -




en devises 20.120 
4. Nombre d'cnnées nécessaires pour récupé-
rer la partie de l'investissement faite 
en devises ID 1,5 
ËD 
5. Nombre d'emplois créés 203 
6. Coftt moyen de l'emploi créé I 2?0 
N 
7. Seuil de rentabilité minimum (en % de la 
capacité théorique) sans tenir compte des 
charges financières, taxes et imp8ts divers. 50 % 
8. Sensibilité à la conjoncture : 
Frais fixes 
= Frais fixes + frais variables 
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10. Rentabilité du chiffre d'affaires 
Profit 
Chiffre d'affaires 
11. Coefficient de capital 
Investissements 
ëhiffrë d'affaires 
12. Valeur ajoutée locale 
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La monographie et l'étude de rentabilité ici présentées 
sont inspirées de l'étude du Dr. HENDRIKSON, K.H., 
Voraussetzun en und M5glichkeiten einer Zementfabrik 
in Somalia, Un He, n° 10 9, Mogadiscio et Francfor~ 
avril 1965. 
!··,/ .. _-'1 
- 1 
' f ' ~ 2 / '~ "' J.+'' '} ' • , l • f ' , t'r ;;~·~. t , 1 ~ 
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61.- ETUDE DU MARCHE 
Le d'bouch& local d'une nouveile cimènteri~ peut ~tre 
estimé d'apr~s les importations·qui seules alimentent actuelle-
ment le marché sonialie·n. En forte ex:Pansion depuis 1960, elles 
s 1 élivent aujou~d'!ui à 40.000 tonnes envi~on (voi~ tableau 6l.a). 
Tableau 6l.a 
Import~tions somaliennes d~ ciment ~960~1965. 
(en tonnes) 
Année Importations Indic'es 
1960 16.440 100 
1961 16.244 98 
1962, 30.635 186 
1963 '' 24.9?3' 15J: 
'1964 44.105 '. 268 
1965 ·' ·4o.4oo 245 
f. .. 
L'URSS et le Kenya sont .. les principaux ·fournisseurs, 
à concurrence de 55% et de 37% d~ l'ensemble (voir tableau 6l.b) 
·Tableau 6ï.b 
.·'i 
Importa ti ons _de .ciment en 1964. 
., 




Kenya 16.623 37,68 
Est africain 755 1,71 
Grande Bretagne 257 0,58 
Italie 745 1,68 
'' Allemagp.e 68 0,:.1.5 
Yougeslavie 558 1~26 .. 
Egypte 275 o,62 
Aden 179 o,4o 





N° 3 - Cimenterie. 
La consommation locale ne suffit pas à assur.er. la rentabi-
lité d'une cimenterie, encore qu'on puisse escompter pour les pro-
chaines années une expansion des besoins, eu égard au rythme d~ac­
croissement de la population (+ 2 % par un) et aux projets' de dé-
veloppemen-t. :Dès lors, 1 'implanta ti on d'une cimenterie en Somalie 
dépend en partie des possibilités d'exportation. L'examen de la 
production de ciment dans l'aire du marché accessible à une éven-
tuelle cimenterie somalienne (voir tableau 6l.c) permet de consta-
ter que les perspectives d'exportation do ciment sont particuliè-
rement fa~orables vers le Soudan, Aden, Koweit et Bahrein. 
Entre 1960 et 1963, la consommation da ciment au Soudan 
s'est accrue considérablement, passant de 146.000 à 379.000 ton-
nes. La production nationale est assurée par une cimenterie de 
100.000 tonnes, dont la capacité sera portée à 200.000 tonnes en 
1967. Actuellement, les trois quarts des besoins soudanais sont 
assurés par des importations d'Italie, de Pologne, de Roumanie et 
de Yougoslavie. La Somalie est dès lors particulièrement bien si-
tuée pour se substituer à ces pays lointains dans la fourniture 
du ciment. Aden ne possède pas de cimenterie et n'envisage pas 
d'en implanter. Ce pays a importé 93.000 tonnes de ciment en 
1962, dont 44 % en provenance d 1Egypte. 
Une nouvelle cimenterie, d'une capacité de 100.000 tonnes, 
est depuis peu en activité à Koweit. Sa production ne peut guère 
couvrir qu'un cinquième à un sixième des besoins du pays (importa-
tions: 618.000 tonnes en 1962), le complément étant à importer. 
Le Japon constitue le principal fournisseur en ciment de Koweit; 
dès lors, comme le ciment a une faible valeur par unité de poids 
et que son prix subit assez sensiblement l'incidence des co6ts de 
transport, le ciment somalien pourrait facilement concurrencer le 
produit japonais. 
Les besoins en ciment de Bahrein (68.000 tonnes en 1961) 
sont couverts par des importations de différents pays (Irak, Egyp-
te et URSS principalement). Celles-ci,pourraient partiellement 

























































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































62.- ~OBLEHES DE DIHENSION ET DE LOCii.LISATION 
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La capacité de production minimale qui assure la renta-
bilité de l'entreprise s'élève à 100.000 tonnes annuellement. 
En effet, en ~aison même du processus de production qu'elle met 
en oeuvre, l'industrie cimentière est sujette aux économies d'é~ 
chelle. L'approvisionnement du marché national somalien (40.000 
tonnes/an et 50.000 tonnes au maximum) par la production locale 
ne peut se faire dès lors que si le complément de production est 
exportable au prix mondial. En conséquence, deux prix de vente 
ont été retenusdans l'estimation du chiffre d'affaires de la futu-
re cimenterie: 160 sh. so. pour la production destinée au marché 
national et 100 sh. so. pour la production destinée à l'étranger. 
La dépendance des marchés extérieurs exige une localisation de 
l'entreprise à proximité de ceux-ci. C'est pourquoi, Berbera est 
proposé comme lieu d'implantation. Cependant, le choix s'est 
porté sur cette ville, tout d'abord en raison de la proximité des 
matières premières pondéreuses (calcaire à Berbera, argile à Dubar 
et Suria Malabl~ (a), gypse à Suria Malableh), et ensuite seule-
ment en raison de la proximité relative des marchés d'exportation 
(Soudan, Aden, Koweit, Bahrein). De plus, le port de Berbera a 
été agrandi et modernisé récemment, ce qui permettra un transport 
plus rapide et moins coûteux du ciment destiné à l'étranger et 
des produits d'approvisionnement à importer. 
La protection du marché national exige l'établissement 
d'un droit de-douane sur l'importation de ciment; fixée à 10% 
pour une piriode transitoire, cette taxe devrait ultirieurement 
être portée à 25 % du prix FOB. Par contre, le droit de douane 
sur le fuel actuellement en visueur (40 sh. so/hl) devrait être 
réduit considérablement (4 sh.so/hl) pour que la cimenterie puis-
se bénéficier d'un prix d'achat avantageux. 
63.- DESCRIPTION DU PROJET 
En supposant que la cimenterie procéderait elle-même à 
l'exploitation des carrières de calcaire, d'argile et de gypse 
nécessaires à sa production, on a négligé dans le calcul de ren-
tabilité ci-dessous le coût desmatières premières. 
' Ca.pacité envisagée : 100.000 tonnes pir ·an 
Localisation : Berbera. 
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La description du projet s'inspire de l'étude de Kurt H. 
Hendrikson, "Voraussetzungen und Mëglichkeiten einer Zementfabrik 
in Somalia" (a). Les prix.et coilts retenus sont des ordres de 
grandeur moyens, aucune opti9n n'~ya.nt été levée en ce qui concer-
ne le procédé de fabrication à u'tiliser : "par voie sèche" ou "par 
voie humideir. Le procédé par voie sèche consomme moins d'énergie 
(économie de 37 %) mais entraîne des investissements plus considé-
rables dont la répercussion sur le prix de revient peut être esti-
mée à 10 ou 20 %. Seule une analyse approfondie de la qualité 
des matières premières permettra ~e décider du procédé de fabrica-
tion. 
~a) Dr Kurt H. HENDRIKSON, Wirtschaftsprüfer, Frankfurt am Main. 
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631.- INVESTISSEMENTS 
11. Terrains (carrières et usine) 
12. Bâtiments et génie civil (silos, réser-
voir~ embranchement routier, etc.) 
13. Logement 
14. Equipements 
équipement de carrières 
équipement mécanique 
équipement électrique 
équipement laboratoires et ateliers 
Prix F.O.B. de l'équipement 
Prix rendu Berbera (15% du prix F.O.B.) 
Montage, engineering 
Matériel roulant 
Matériel de bureau 




N° 3 - Cimenterie. 
liens 1 











15. Stock initial de pièces de rechange (1 an) 




16. Fonds de roulement 
5 mois de produit finis 
42.000 tonnes dont 
25.200 tonnes à 100 sh. sc. 
16.800 tonnes à 160 sh. so. 
17. Frais de premier établissement : études 
préliminaires, frais de constitution 
(3 % des équipements installés et des b~­
timents) 
18. Frais de formation du personnel (3 mois 
de salaires et appointements} 
5.208 
~ . ' ·, . ' ··~· 
- 7 -
19. Tableau récapitulatif des investissements. 
1 
Nature des frais 
Terrains 
Bâtiments et gén~e civil 
Equipements 
Stock initial de pièces de rechange 
~ 
Fonds de roulement 
Frais de premier établissement 
Frais de formation du personnel 
TOTAL 
': 
... ,• -.' 
13.084/VIII/B/66-F. 
Somalie. 
N° 3 - Cimenterie. 


















632.~ FRAIS D'EXPLOITATION 
21. Mati~res premi~res 
22. Energie et mati~res de consomma-
tion 
fuel (18,57 sh.so./hl) 
diesel oil (24,94 sh.so./hl) 
emballages : sacs de 50 kg 
0,525 sh. so./sac 
énergie électrique et autres ma- 1 
tières de consommation (5,25 sh.so./ 



















So;::E: :.::: c. 



















Coût en millie;-J 




















l---________________ ___j ______ __j_ ___________ , __ , 
\a) Prix de gros calcuÏé en tenant compte d'une baisse du droit à 
l'importation de 40 sh. so. à 4 sh. so. 
-- .. 9 ..... 
24. M~tiir~s d 1entretien 
5 % des équipements installés 
1 % des bâtiments et génie civil 
TOTAL 
25. Frais d'administration 
15 % des salaires ct appointements 
26. Amortissements 
bâtiments et génie civil 






' ' .~.. ... 
13.084/VIII/B/66-F. 
Somalie. 
N° 3 - Somalie. 















N° 3 - C~menterie. 
29. Tableau récapitulatif des frais d'exploitationo 
Nature des frais 
Coût en milliers l 
de shillings somaÎ 
liens 1 
r----------------------------------------·----~---
Matières premières p.m. 
Energie et matières de consommation 3.928 
Personnel 1.246· 
Matières d'entretien 1.622 




.~ ... ·~ ' ·~ 
'., 
- 11.-




.• , (en tonnes) 











N° 3 - Cimenterie~ 
Prix/tonne Chiffre d'affai-
res (000 sh. so.) 
160 sh. so. 6.400 
100 sh .. so. 6.000 
12.400 
12.~00.000 sh. so. - 10~687.000 sh. so. ~ 1.713~000 sh. so • 
.. ·- .... ~ ..... #*• - ... +\~ ···•1· .......... 
13.084/VIII/B/66-F. 
- .12 - N° 3 - Cime~terie. 
635.- Rl~TIOS En milliers de ~ 
-------------------------------~-s_h __ i_l_l_i_n __ gs~omal~ 
51. Investissements 
dont devises (I .D.) 
soit en ·% 
dont monnaie locale 
soit en % 
52. Frais d'exploitation (E) 
dont devises 
soit en % 
dont monnaie locale 
soit en % 1 
53. Economie annuelle en devises (E.D.) j 
=production valorisée au prix C.I.F. (a) i 
- partie des frais d'exploitation payée J 
en devises· · · · 
54. Nombre d'années nécessaires pour récupére 
la partie de 1 'investissement faite en de-! 
vises I.D. 1 
E:D:" 1 
1 55. Nombre d'emplois créés : N i 
Il' 56. Coftt moyen de l'emploi créé I 
57. Seuil de rentabilité minimumN(en pourcent~ge 
de la capacité théorique) sans tenir compte des 
charges financières, taxes et impôts divers 
58. Sensibilité à la conjoncture 
Frais fixes 
Frais fixes + frais variables 


















59· Rentabilité de l'investissement 
p 
Ï 
510. Rentabilité du chiffre d'affaires 
p 
ëK 
511. Coefficient de capital I 
ëA 
512 .. y~r ajoutée locale 
Investissement 
513. Valeur ajoutée locale 
13.084/VIII/H/66-Jt. 
Somalie. 
N° 3 - Cimenterie. 






"' . ~: . . ' _,,... ,-; 
, !· ·-•t'"' "~;-(o. ·h,:1~'.-·r f> .~ ' ,_·; ·, -· P' ~ 
'"' ' 
1,;. o84/VIII/B/66-F. 
RECENSEMENT DES ENTREPRISES MANUFACTURIERES 
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